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E N R Y , par  la  grâce  de 
Dieu  Roy  de  France  & de 
Nàuarre*  Comte  de  Pro-~ 
uence,  Forcalquier  ,&  ter- 
res Adiacentes.A  tousprc- 
fens  & aduenif  : Salut.  Les 
Roys  noiî  predeceffeurs 
ontéaiÆ  pîuficurs  Ordonnances  contre  la  fu- 
perfiuité  & fomptuofité  des  habits,  Voulâ*  par 
ce-moyen  euietcr  lachapt des  marchandées 
«{iràgercs;qui  caufe  le  tranfpo  rt  de  l’or  8c  l’ar- 
gent hors  du  Royaume,  & auirsi  empefcher  la 
ruine  des  maifons  8c  familles  particulières  qui 
fe  confommenc  la  plufpart  en  tels  excez.Mais 
les  troubles  qui  font  furucnus  en  cet  eflat,ayât 
donné  fubieû  à toutesfortes  de  defor  dres,&  la 
licence  prinfe  dans  la  eonfufion  de  la  guerre, 
ayant  eftcfuiuîe  du  Luxe  qui  cû  ordinaire  en 
ce  pays,  la  defpence  en  habits  & en  pierreries 
entre  nos  fubicts  efi  deuenue  fi  excefsifue,que 
pour  y fournir  il  fort  par  chacun  an  hors  de 
France  des  femmes  immenfes  d’or  8c  d'argent® 
& d’ailleurs  vne  grande  partie  dentfc  eux  par 
imittation , 8c  par  vu  vain  defir  de  paroiftre® 
s’engagent  tellement  en  là  defpence  de  telles 
chofes  inutilts  & fuperfleues , qu  ils  s’en  vont 
courans  à leur  ruine  , & sortent  le  moyen 


de  feruir  s’il  nous  furucnoie  oeeafiode  les  em- 
ployer. Ce  qui  à lieu  encore  n®n  feulement  en- 
£re  quelques  vns , mais  au  Ai  en  toutes  condi- 
tiôs.Les  inferieurs  fe  voulâs  cfgallcr  par  leurs 
habits  à ceux  qui  font  plus  ealifiez,  3c  ceux  cy 
aux  grands  tellement  qu’il  ne  fe  peut  prcfque 
remarquer  de  diftinûion  entre  les  habits  des 
premiers  de  noftre  Royaume,  & des  plus  Am- 
ples habitans  des  villes.  A quoy  voulâs  appor- 
ter le  remede  neceffaire  pour  le  general  de  no- 
fîre  eftat,&  pour  le  bien  de  chacun  de  nofdiÆs 
f ibk  as  en  particulier  ,&  aufsi  fauorifer  1 efta- 
biulement  des  manufaftures  de  noftre  Royau- 
me, minant  noftre  Edic  de  l ’an  1^9.  Auons  par 
1 ad  m des  Princes  de  noftre  fang.  Officiers  de 
noftre  Couronne,&  autres  grands , & notables 
perfonnages  affembiez  en  noftre  Confeil  ( au- 
quel cet  affaire  a efte  mis  plufieurs  fois  en  de- 
liberation) par  asftre  prefent  Edift  perpétuel 
& irreuoeable,&  de  noftre  pleine  puiffance , & 
authorité  Royaile  , Diâ  , ftatué,  & ordonne, 
diions,ftatuonSt& ordonnons  ce  qui  s’enfuit. 

Premièrement  faifons  deffences  à tous 
marchands  de  quelque  condition  & qualité 
qu  ils  foient  nos  fubiets  ou  eftrangers,d  entrer 
apporter.oufaire  entrer, & apporter  en  ceftuy 
noftre  Royaume,pays,&  terres  de  noftre  obeif 
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fanee,  aucunes  marchandée?  de  foye  » mânes- 
fadureesafoient  pures  ou  meslees  >de  laine  ou 
deflurct,  ou  aucuns  draps  dor  & d'argent, ou 
melezde  love,  rubans, tiffure*, paflemens  dor 
& d'argent,  & foye  pure  & meslee  , toiles  d’or 
& d argent, clinquans,  bas  de  foye, or,  6c  argët9 
traid, file  , ou  battu:  & généralement  toutes 
fortes  de  marchandées , manufadureei,hors 
noflxe  Royaume  de  ladite  nature , foit  de  Mi- 
lan,Lucques,Floréce,Venife,  Naples,  Bologne.» 
Rege,Modene,Gennes,Geneue,€hambery,Ef" 
paigne,&  toutes  autres  villes  &Prouinces  dira 
gérés,  pour  le  faiddefdits  manufadures  de 
foye,  comme  dit  ell  ; que  d’horefenauant  nos 
fubieds,  facent  la  fabrique  de  toutes  lefdites 
manufadures,  dont  nous  interdifons  l’apport* 
le  tout  fur  peine  de  confiscation , tant  defdites 
marchandées  manufadurees  que  tout  ce  qui  fe 
trouuera  auec  icelles  appertenir  à ceux  qui  fe- 
ront entrer  lefdites  manufactures,  &,  d'amende 
arbitraire  contre  les  infradeurs,  8c  autres  pei- 
nes, s’ils  font  trouviez  plufiesars  fois  contreue- 
nir  à cdluy  nollre  prefent  Edid.  Lefdites  co- 
fifeations  êc  amendes  apticables,  à fçauoir , les 
deux  tiers  à nous,&  {'autre  tiers  au  dénoncia- 
teur. 

Faifons  pareillement  ddïéces  de  faire  entrer 
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en  noftre  Royaume,&:  terres  denoftre  obeif- 
face tous  Camelots  deTurquie.Sarges  de  Flo- 
rence & de  Milan, & tous  points  coupez, Sc  paf- 
femens  de  fîl,venât  de  quelque  Prouiacc eftrâ- 
gerequccef©it,àpeine  de  confifcation  def- 
dites  marchandifcs , Sc  d amende  arbitraire,  le 
tout  applicable  , afçauoir  lè  tiers  au  denon- 
ciateur , les  deux  autres  tiers  à nous. 

Et  affin  d'apporter  toute  la  commodité  que 
nous  pourrons  à nos  fubieéfo  , & leur  donner 
moyen  d entrer  Sc  vacquer  plus  vriiement  à 
toutes  fortes  de  manufaâures  Faifons  defifan- 
| ces  tref-exprelîes  à toutes  perfonnes  de  quel- 

que qualité  Sc  condition  quils  foyent, d’enle- 
uer&  trâfporter  hors  noftrediû  Royaume  au- 
cunes laines,  lins,  chanures,  fillets  de  laine,  ou 
de  lin, vieux,  drapeaux, & papier  à faire  cartes* 
fouz  les  mefmes  peines  decôfifcatiô  q;deffus, 
t eferué  toutesfois  le  filet  tinâ:  de  Lyon,  duquel 
le  traficq  Sc  trâfport  fera  libre,  ainfi  quil  a efté 
de  tout  temps» 

Et  pour  introduire  entre  nos  peuples  la  fa- 
brique defdi&es  manufaâures  de  foye  auons 
permis  Sc  permettons  à toutes  perfonnes,  tant 
nos  fubieûs , qu’eftrangers,  démener  * ou  fai- 
re ameneF>&  entrer  en  nofte  Royaume  toutes 
fortes  de  foy  es,  crains  laines,  bourres  8c  autres 
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matières  à faire  ouurages:  & dcffandons  neau- 
moins  d’aporter  de  foyes  moîlinecs,&  teintes» 
& des  Aurez,  excepté  pour  vn  an, apres  le  quel 
temps  nous  en  interdifons  lcntree  , fur  peine 
de  confiscation  & d amende  arbitraire  applica- 
ble comme  deffus.  Voulons  aufii  que  lefdites 
foyes  foycnt  conduites  à noftrc  ville  de  Lyô, 
ainil  qu  ileft  porté  par  les  Edi£b,&  ordonnant 
ces  cy  deuanc  faites , que  nous  voulons  eftre 
gardées  & obferuees  de  poiod  en  poind,  fors 
8c  referué  pour  les  foyes  venans  par  Mer , que 
nous  auons  permis,  8c  permettons  faire  entrer 
par  le  port  8c  haure  de  noftre  ville  de  Marfeil- 
le,&  d’icelle  eftre  portées  diredement  en  no- 
ftre  ville  de  Lyon,  pour  payer, & acquiter  nos 
droids,&  ou  il  aduiendroit,  qu'aucuns  fiflent 
entrer  lefdides  foyes  par  autre  voye  que  par 
celles  cy  deffus  déclarées,  ordonnons  qu'elles 
feront  eonfifquees  à noftre  profit, auec  codem- 
nation  d’amende  arbitraire,  le  tiers  du  dénon- 
ciateur preallablr ment  pris. 

Et  fur  ce  qui  nous  à eftè  remontré  que  plu- 
lîeurs  marchâds  pcuuentauoir  faid  faire  quel- 
ques achaps  ez  viüez  d’Italie,  ou  ailleurs  , qui 
leur  tour neroit  à grand  dommage  8c  préjudi- 
ce, s’il  ne  leur  eftoit  donné  temps  cornpaant 
pour  icelles  faire  entrer  en  no! ire  Royaume, 
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ainfî  qu’il  eft  aeouftumè  Nous  auôs  permise 
permettons  à toutes  perfonnss  faire  entrer  par 
ladite  voye  de  Ly 6 tous  draps  de  f@ye,&  tou- 
tes autres  cftoffes  de  foye  venât  d Italie  & au» 
très  pays  voifins,  & de  Leuarat,  pour  le  temps, 
& efpace  dcerois  mois,  à compter  du  jour  des 
prefentes,  a la  charge  toutesfois  qu’ils  feront 
tenus  de  fe  deffairedans  vn  an  de  toutes  lefdi- 
tes  marchand] les  ertrangeres,  & d'icelles  qu’ils 
ont  maintenant, defqneilcs  1 entrée  eft  deffen- 
due  par  fes  prefentes,  apres  lequel  temps  d’vn 
an, nous  leur  deffendons  d en  védrc.n  y expo- 
fer  en  vente,  ny  d en  auoir  en  leurs  maifons  , 
magafins,  êc  boutiques,  à peine  de  confifcation 
Sc  d amende  trbitraire  à noftre  profit , le  tiers 
du  dénonciateur  préalablement  pris. 

Tous  draps  de  foye  ou  eftoffes  meflees  de 
foye  ou  de  fluret  8c  autres  manufactures  de 
quelque  forte  8c  qualité  qu’elles  foyeni,  qui  fe 
feront, & fabriqueront  en  noftredit  Royaume, 
feront  marquez  aux  bouts  de  deux  marques 
plomb,  afçauoirjvne  diceux  de  noftre  exeuf- 
fon,&  f autre  du  feel  & marque  ordinaire  de 
chacune  ville,  ou  aura  eftcfaiû:  ladite  manu- 
facture , déclarant  acquis  & confifqué  à nous 
ce  qui  fe  trouuera  marqué  defdiâes  marques. 

Permettons  à tous/eftrangers  qui  voudront 
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habâtter  en  noftredift  Royaume , paye . & 
terre*  de  noftre  obeiffance  , pour  faire  , ou  fai- 
re faire  toute*  forte*  de  manufactures  defoye. 
pleines  ou metlect, y refider  en  toute  liberté 
& affeurance,tant  de  leurs.pcrfonne»,  que  biës, 
St  aufquel*  nous  auoos  aeordé  , & «cordons  la 
iouyffance  de  tou*&  chacun*  le*  priuileges, 
donc  iouyffent  le* marchands , fréquenta*  les 
foyres  de  Lyon,  en  quelque  lieu  8t  place  qu’il* 
facenc  ieur  refidence  ppur  te  faiCt  defdites  ma- 
nufactures , fan*  qu'il  leurfoit  befoin  d autre* 
déclarations  particulière* , que  le  contenu  au 
prefent  article , en  vertu  du  quel  voulons  que 
leur*  vefues,  Stheretier*  encore*  qu’il*  foyenc 
eftrângcr*,  puiffét  retrouillir  St  ipprêder  leur* 
fucccftlon*,  tant  en  meuble*  que  immeuble* . 
fans  qu’il  y puiffenc  dire  troublez  & empef- 
chcz  par  noftre  Procureur  general , ou  Ces  iub- 
ftituez , ce  que  leur  dépendons  eref-exprefle- 
mentjeur  impofant  fur  ce  filence  perpétuel. 

Et  d’autant  que  par  le*  deffences  que  nous 
f ai  font  de  l entree  defdifte*  manufactures  de 
foyc,la  ferme  de  noftre  Douane  de  Lyon  di- 
minuera grandement  de  fa  valeur, aftîn  de  re- 
«ompenfer  aucunement  la  perte  que  nous  re- 
ceuon*  en  ladifte  diminution  , Voulons  & 
ordonnons  qu’a  l'aduaoiM  cômencer  au  pre- 
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leuè  fur  chacune  basje  de  f by«s;pefant  deux 
cens  hures  poix  de  marc,lafomme  de  fcixan- 
teliures*  le  tout  outre  & pâr  deffus  ce  quelles 
payent  à prefent  foiuau£noftre  Edift.de' l'an. 

Icfquels  droits  nous  voulons  eftre  payez 
& acquittez  en  ladifte  ville  de  Lyon  fuiuant 
nos  anciennes  Ordonnances. 

Deffendons  à toutes  perfoones  de  quelque 
condition  & qualité  qujcjles/oyet  faire  aucun 
transport  hors  noftre  Royaume, pays.& terres 
de  noftre  o.beiffancCfd  aucun  or  argent  ou  bil- 
îon  monnoyç, bagues,  foyauxperles  8c  pierre- 
ri  es, enséble,  toutes  autres  fortes  d’orfeureries, 
fur  peine.de  confifcàtiô,mefoie5  des  marchan- 
difes  & denrrees,auec  lefqueiles  elles  fetreuue- 
ronc  eftre  mesîees , dont  nofisiauons  donnée 
donnons  le  tiers  au  dénonciateur , demeurant 
k:  autres  deux  tiers  à noftrç  pf offit. 

rO~ï;Tendons  pareillement  d’apporter  dans 
iioftre  Royaume,&  terres  dé  noftre  obeiflance 
aucunes  perles  rondes  décompté  8c  àlfonoé, 
aucuns  diamants, rubis,  efmeraudes  | 8$  autres 
pierreries, fans  permifsjon  de;  nous  par  Lettres 
Patentes  de  noftre  grand  Sceau, à peine  de  cô- 
fifeatiô  defdites  perles&pierrçries  & des  mar- 
chandas auec  lefqueiles  elles  feront  mesîees, 


êé>  d attende  arbitraire  , applicables  les  deux 
tierr  i*K>us,&  fautretiers  au  dénonciateur. 

Et  poür  mieux  prouuoir  aux  cootreuentions 
qui  fe  poutroient  falrè  au  proiudice  de  nofdi- 
des  deffence$,voulofts,&  ordonnons  que  tous 
iuges  Rdÿaux  pir*pteuentions,Commi{faires5 
Gardes , & tous  autres  ayans  charge  de  nous 
puiffétTvifiter  ou  faire  recherché  en  tous  lieux 
màifons 8c  magafins  qu'ils  voudront  , & qu'à 
cefte  fin  leur  foyent  faites  ouuertures  au  pre- 
mier commandement  qu  ils  en  feront  de  par 
nous,&  que  les  amendes  foyent  iugees  , tant  à 
l'encontre  dès  proprietaires  des  chofes  deffen- 
dues,  que  contrôles  recclleurs. 

Aufsi  pour  empeither  les  fraudés  & abbus 
qui  fe  pôurroient“tQmmettre  fouz  pretexte 
defdîts  draptsde  foye  , 8c  autres  rrtanufa&ures 
dcflFendues  par  le  prefent  Edid  qui  fe  treuue- 
ront  eftre  entrées  en  noftré  Royaume  dans  les 
fufdits  trois  mois,  voulons  que  les  marchands 
qui  en  font  trafficq,foit  en  gros,ouendelîaiIf 
ayent  à faire  description  de  toutes  lefdites  ma- 
nüfa&urcs  ertrangerés  quils  auront  en  leur 
poffefsion,&  icelles  defcriptiôs  ajffermer  véri- 
tables deuant  nos  iuges  & officiers  des  lieux, 
lefqueh  marchands  feront  tenus  faire  regirtre 
de  la  vente  & distribution  qu’ib  en  ferôt  qu'ils 
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exhiberont  à nefdîû*  offlFcicrt  t toutcsfoi*  & 
quites  qu’il  leur  fera  ordonné^  peint  d'amen» 
de  arbitraires  que  noua  ordonnons  k nofdits 
officitri  de  faire  obfcruer  A exécuter  ♦ k peine 
de  leur  en  rcfpondre  en  leur  priuc  nom. 

Toute*  le*  manufa&urcs  qui  fc  feront  en 
noftrcdiô  Royaume  feront  vcucs,  & vifitccs 
par  lct  Mfes.&  gardes  de  chafcunr  forte  d'i- 
ccux,alnfî  qu'il  cft  accouftume,  gardait  A ob- 
feruant  par  1er  ouurier*  let  regles,ftacut$  A or- 
donnances ,faas  y contreucrtir  en  aucune  ma- 
niéré. 

Et  k fin  de  confcruer  en  noftredic  Royau* 
me  l’orâc  l'argent  que  s'y  coafomme  iautilc- 
mtnt  en  chofes  fuperflues , deffendons  tref- 
expreflement  à tous  Princes,  Seigneurs , Gen- 
tilf  hommes,  & autres  nos  fubie&s  de  quel- 
que eftat  & qualité  qu’ils  foyeat,  fans  exceptiô 
de  perfonne,  fors  de  nos  tref -chers  5c  tref-a* 
met  enfant,  5c  de  noftre  crcf-chcre  , 5c  tref-a- 
meefoeur  la  Roync  Marguerite,  que  du  iour 
de  la  publicatiô  des  prefentes,  ils  n’ayét  k por- 
ter aucuns  habillemés  fur  lefquels  il  y ayt  au- 
cun or  ou  argent  tôn  ou  feux,foît  en  draps, toi- 
les, porphikircs, broderies,  paffemens,  cftoffes 
barrees,  5c  mefmes  en  ceintures,  pendans  d’ef- 
pecs,iarticres,nüds,cordons  de  chapeaux, bro- 
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dures,  efcharpes , bources,  collet!  * ou  chofes 
equipolantcs  qui  peuut.ntferu.if  furies  perfoû» 
nés  en  quelque  forte  6c  manière  que  ce  foit , à 
peine  de  quinze  eens  liurcs  d'araede,  applica- 
bles les  deux  tiers  à nous,&lc  tiers  au  denôcia 
ceur,exeeptc  toutefois  aux  Croix  des  Cheual- 
liers  du  S,  Efprit,  & aux crefpes  d'or  <5c  d'ar- 
gent feruans  aux  coiffures  des  ehapperons  de 
velours  des  Dames  & Damoifeücs , comme  il 
cft  de  tout  temps  accauftumé  , excepte  aufif 
pour  les  harnois,&  felles  de  cheuaüx,  aufqüel- 
les  voulôs  encore  tollcrer  pour  vn  an  les  ou- 
urages  d’or  ou  d’argent  pour  les  chenaux  dtr 
Princes.DuCîjPa’irs,  officiers  delà  Couronne» 
Gouuerncurs  des  Prouirices  6c  leurs  enfans  , 5c 
auffi  pour  les  chcuaux  des  Seigneurs  & Gen~ 
ailf-hommes  auk  iours  des  coyrfcs  de  bagues 
6c  autres  magnificences  qui  fc  ferons  en  noflrc 
Cour  feulement. 

Permettons  neaumoins  à tous  nos  fubiefk 
de  porter  toutes  forces  d'eftoffes,  & de  pafic- 
raens  d'or  & d'argent, lors  qu'ils  feront  en  no* 
armees. 

N'entendons  auffi  par  ceftc  prefente  ordô*  ' 
nancc  deffendre  les  doreurcs  ex  gardes  d efpe- 
es,&au  fer  quieft  au  bouc  duforrcau,auferdes 
ceinturons  f 8c  pendans  d'efpeei , aux  armes  9 


efperèns, mords  de  chenaux, ny  aufïï  les  efW- 
fesses  paffemens  d or  & d’argent  faux  -,  fans 
braderie  aux  ballets  & mafcarades  pour  1er 
perfôanes  de  ceux  qui  feront  iefdits  balletz  & 
mafcarades  feulement.  r 
•Deffendons  en  Outre  à;  toutes  fortes  de  per* 
formes*  tant  homes  que  femmes  d’auoir  & dei 
k feruir  trois  mois  apres  la  publication  des 
prefentes  de  caroffes  doteer  & doublées  de 
velours  çramoify,  exceptée  nofdi&s  enfans,  à 
la  Roype/ Marguerite  naflrtdiüe  fœur , aux 
Pjinc£s*Ducs,Pairs  de  officiers  de  noftre  Cou- 
ronne,à peine  de  deux  mil  liures  d amende  « 
applicable  comme  deffus. 

'Eaifohs  auffi  pareillement  deffences  quinze1 
lours  apres  la  publicaùiô  defdites  presétes  d’a- 
uoir,&  de  fe  feruir  deoarofFes  doublées  de  quel 
que  velours  que  ce  foit,ou  d’eftoffes  de  foye* 
êc  de  rideaux  de  foye,  excepté  à nofdi&s  en* 
fans,à  î;a  Royne  Marguerite  noftrcdite  foeur  * 
auk-^Priaces  * Dücs , Pairs, officiers  de  noftre 
Coronne,Gouuerneurs  denoz  Prouinces,noz 
Lieutenans  aufdites  Prouinces , Cheualiers  de 
noftreordre  du  S.Efprit,Coilfeil[ers  en  neutre 
Confeil  drEftat, premiers  Prefidens  des  corn- 
pagniesSoaueraines  /Capitaines  & Lieutenâcs 
denoz  côpagnies  de  genfdarmes,  8c  au*  Mar- 
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quis, Comtes,  Barons,  & autres  GemiH°-h5me$ 
d’ancienne  maifoii,  & armes , à peine  de  deux 
milliures  d’amende , applicables  comme  def- 
fus.  Nfentendons  toûtesfois  deffendre  les  paf- 
femés,&  crefpinesde  foye,&  clous  dorez  pour 
ks  caroffes, comme  il  eft  aecouftumè. 

Deffendôs  de  faire  à l’aduenir  aucunes  dou- 
rures  aux  maifons  de  nos  fubieûs,foit  en  plôb 
fer, bois, pierre  ou  plàftré,  ou  en  quelque  chô- 
fe  que  ce  foie , excepté  aux  maifons' des  Prin- 
ces, Ducs,  Pairs , officiers  de  noftre -Couron- 
ne^ Gouuerneurs  de  no z Prouincesmoz  Lieu 
tenans  generaux  efditcs  Pf  ©uinces,  Cheualiers 
de  noiîre  ordre  du  S.Æfpdt , Conieillers  de 
noftre  Confeil  d'Eftat , premiers  Prcfidés  des 
compagnies  Souuecainesu  Capitaines  & Lieu» 
tenans  de  noz  compagnies  de  Genf-d’armes 
de  aux  Marquis,€omtes,Barons,&  autres  Gen- 
tilshommes d’àncierin  e maifon,&  armes,à  pei- 
nt de  deux  mil  liures  d’améde  à noftre  profit» 
le  tiers  du  dénonciateur  préalablement  prir.  s 
Faifons  auffî  deffences  à toutes  perfonnes: 
originaires  des  villes,  n ayans  qualité  de  Çon~ 
feillers  en  nofbre  Confeil  d’Eftat , oun'eÆan* 
Gentilshômes  de  maifon,  & armes,  d âuoir  ny 
feruir  de  plats  8c  efcuclles  d'argent,  dont  n©u& 
leur  interdifons  tout  vfage,  suffi  d'achcpter 
* » :i  à i'aci* 


a t’adtsenlr  audit  baffbs,  vafcs,efguicres,coup- 
pes*faiiiere  s,affiettcs,  efcuelles  à oreille , & a u~ 
arc vaificlte  qui  foit  dorée,  & pareillement  de 
fe  feruir  d'aucuns  meubles , aufqucls  il  y ayt 
et  ou  argent  fin  oè  faux , fi  ce  n eft  de  clous , 
feordeureede  ubleaux,&  liures  dorez,  comme 
il  a crté  cy  deuant  vfc,  à peine  deconfiication 
defdites  vaiffelles  8c  meubles,  & de  deux  mil 
liures  Amende, applicable  ladite  confifcattoa 
& amende  comme  diô  cft. 

Dcffendcns  à toutes  perfonnes , tant  homes 
que  femmes,  filles  & enfans  de  quelque  eftat, 
qualité  êt  conditiô  qu’ils  Toy ét,  de  porter  apres 
ie  iour  de  la  publication  desprefentes  aucunes 
perles  rondes  de  compee,&  auqnns  diamants, 
referuc  ànofdiéts  enfans,  à noftredi&e  feeur  la 
Roync  Marguerite, aux  Princes,  Ducs,  Pairs  , 
officiers  de  noftre  Courône,&  à leurs  femmes, 
fils  8c  filles,iufquHtioe  qu  elles  foyent  mariées, 
8c  aux  Damcs,&  filles  Damoifclles  qui  font  de 
la  maifott  8c  fuite  delà  Royne  noftre tref* che^ 
re,&tref  amee  efpoufc  & compagne  , refer- 
uc  auffi  aux  Gouucrneurs  des  Prouinccs,&  nos 
Lieutenant  en  icelle, aux  Cheuallicrs  de  noftre 
ordre  du  S.  Efpric,  Confcillers  en  noftre  Cô- 
feil  d Eftat,  Capitaines  êc  Lieucenans  de  genf- 
4arnK$»Marquis#Comtes,  & autres  Gentilshô- 
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mes  d'ancienne  maifon  & armes,  & a leurs  fe- 
rries & filles  non  mariées , à peine  de  confifca- 
tion  defdid.es  perles  & diamans , & de  quinze 
cens  liures  d'amende  pour  la  première  fois*& 
trois  mil  liures  pour  la  fécondé, applicables  le* 
dites  pierreries  & amendes, les  deux  tiers  a ncr 
ftre  profit, & l'autre  tiers  au  dénonciateur.. 

Deffendons  pafcillemét  apres  ledit  iour  de 
la  publication  des  prefentes  l’vfage  de  toutes 
perles  à fonce, & de  tous  rubis,efmeraudes,  & 
autres  femblablés  pierreries  & efmail  à toutes 
forces  de  perfonnesexceptè  aux  deffufdit*,aux 
Prefidcns,maiûres  desRequeftes  Vautres,  of- 
ficiers de  nos  Cours  Souueraines , nos  Secre* 
taires,maifons  & Coronne  de  France  & autres 
officiers  qui  portent  qualité  de  nofdits  Con- 
feillers,officiers  domeftiques  & commenfauls 
de  nous , & de  noftre  tref-chere  & tref  amee 
efpoufe  & compagne  qui  portent  qualité  dé 
Confeillers  de  ladite  Dame,  & à leurs  femmes 
& fil  les  à les  marier  , & ce  à peine  de  confifca- 
tion  defdites  pierreries  & de  quinze  cens  liures 
d améde  pour  la  première  fois,&  de  trois  mil 
pour  la  fécondé  , tppliquables  les  deux  tiers  a 
nous,&  l’autre  tiers  du  dénonciateur, fans  com* 
prendre  néanmoins  enlaprefente  exception 
les  officiers  des  Bailliages  , & Senefchauffees 
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eftâs  au  deflbus  des  Baillifs  & Senefchaux  ceux 
des  prefîdiaux  , les  Maiftres  particuliers  des 
eaux  8c  forefts, leurs  Lieutenans,&  autres , tant 
de  la  Conneftablie  & Marefchauffee , que  Ad- 
mirauté  de  France  dont  les  appellations  rele- 
uent  ez  tables  de  marbre  de  nos  Pàrlemens,  & 
ceux  de  nos  esleûions  qui  peuuent  auoir  l'atri- 
bution  de  ladite  qualité  de  noftre  Confeiller, 
& leurs  femmes  & filles  à marier. 

Et  pour  ce  qui  concerne  l’vfage  des  foyes 
trop  frequentes  entre  nos  fubiç&s , & quis’efi 
tourné  en  abus , comme  nous  auons  tout  fub- 
ie&  de  blafmer  Ôc  condemner  tels  excez  pré- 
judiciables au  bien  general  de  qoftre  eftat , & 
au  particulier  de  upfdidk  fubie#.  Aufflauons 
nous  occafîon  de.  louer  la  modeflie  des  gens 
d’Eglife  qui  fe  font  contenus  dans  les  réglés 
des  Ordonnances  des  Roys  nos  predecefleurs, 
êc  mefmes  dans  celles  faites  par  Je  Roy  d’heu- 
reufe  mémoire  Charles  IX. en  l’an 
par  iefquelks  tout  vfage  de  veftemens  & ha- 
billemens  de  foye  eft  d.cffendu  a tous  gens 
d’Eglife.excepté  aux  Cardinaux  ^ Archeuef- 
ques,&  Euefquçs  que  nous  voulons  eftre  ob- 
fçrué. 

Deffendonsaufsi  a tous  nos  fubiets  de  quel- 
que eftat, qualité,^  coaditiQU^uils  fuient,  ex- 
cepte 
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cepeé  a nos  tref-  chers,  & tref-amei  enfans,&  a 
noftredite  fœur  la  Royne  Marguerite  de  por- 
ter àfaduenir  en  aucun?  habits,  paffemeng  de 
Milan  ou  façon  de  Milan,  broderies , Vautres 
enrichiffemens  de  quelque  forte  que  ce  foit, 
ny  foye  fur  foye , à peine  de  confïfcadon  def- 
dits  habits  , &de  cinq  cens  liures  d’amende 
pour  la  première  fois,  & mil  liures  pour  la  fé- 
condé, aplicable  le  tiers  au  dénonciateur,  l'au- 
tre tiers  aux  poures,&  fauter  tiers  à nous,  n'en- 
tendons toutesfois  en  fes  mots  de  foye  fur  fo- 
ye coprendre  vne  doubleure  d'eftoffe  de  foye 
mais  feulement  les  paflemens, bandes  & autres 
cnrichiflemés  de  foye  appliqués  ou  coufus  fur 
eftoffes  ou  bandes  de  foye  , ny  auffi  la  brode- 
rie de  foye  aux  ceintures  & pendans  d ’efpees 
feulement,  ny  plufieurs  paffemens  furies  efle- 
ronsdes  pourpoins,&  autres  habits  d hommes 
8c  femmes, dont  nous  permettons  qu'il  foit  vfé 
comme  il  a efte  cy  deuant. 

Deffendons  en  outre  a tous  les  habitans  des 
villes<& bourgs  denoftre  Royaume  , & terres 
de  noftre  obieffance,  & à leurs  femmes  8c  en- 
fans,  l vfage  à l’aduenir  de  toutes  eftoffes  de 
foye  8c  demy  foye  en  habillemens  quels  qu’ils 
foyent,  excepté  ànofdi&s  Prefidens,Mres.  des 
Requeftes,&  autres  officiers  de  noz  Cours  Sou 

" lierai  nés 
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ueraincs,noz  Secrétaires , maifon  & Courrône  r 
de  France,&  autres  officiers  domeftiques&cô-  I 1 
jnenffaulsde  noftrcmaifon,&delaRoyneno-  ' 
ftre  tref-chere  & tref-ameé  efpoufe  8c  compai- 
gne,  nos  autres  officiers  de  iudicature  8c  de  fi- 
nâce,aux  Maires, Confuls , Efcheuins  k autres 
principaux  officiers  de  nortre  Royaume,  8c  a 
leurs  femmes, & aux  perfônes  nobles,  auxquels 
nous  permettons  d'en  porter  fans  fuperfluitè, 
néanmoins  8c  auec  telle  diferetion  8c  modeitie 
que  nous  n’ayons  fubied  à l’aduenir  de  leur  en- 
tredire tVfage;ce  que  nous  voulons  tref  effroi 
tement  obferuc,i  peine  de  trois  cés  liures  d a,-  | 
mende  pour  la  première  fois, & de  iis  cens  li- 
ures pour  la  feconde,applicable  le  tiers  a nous, 
le  tiers  au  dénonciateur,  & le  tiers  auxpoures. 

Nentendons  néanmoins  permetre  de  porter 
du  velous  plain , 8c  du  fatin  plain , ou  de  ve* 
Ions  plain  8c  fatin  plain  efgratigne,ou  decoup- 
pé  a aucuns  des  deiîufdiûs  habitans  des  villes 
ayans  permifiîô  de  porter  foye,  aufqucls  nous 
interdifons  tout  vfage  dudift  velous  ôc  fatin 
plein , 8c  à leurs  femmes  8c  enfans , excepté  â 
ceux  qui  ont  qualité  deConfeillers  en  nortre 
Conieil  d'Efiat  & à leurs  femmes,  comme  auf- 
û aux  Mres.des  Requeftes  ordinaires  de  nortre 
hoftel,  lefquelsfonç  à nojftre  fuite , ou  prez  de 

noitre 


1\ 

noftre  tre-fcher  Chancellier , & aux  gens  de 
noz  Coptes,  & Cours  des  Aydes,anx  iours  des 
ceremonies  lors  qu  ils  font  aÛemblez  en  corps 
ainfi  qu'ils  ont  acouftumé. 

N'entendons  auffi  comprendre  dans  la  pre- 
fente  permiffion  concedee  a noz  officiers 
de  porter  de  la  foyejes  Notaires,  Procureurs, 
Huifiers,Sergens,&  autres  minières  de  lufti- 
ce,  aufquels  nous  en  deffcndons  tout  vfagc. 

Et  encorçs  que  nous  ptrmetionsa  noz  ofn- 
cierscy  deffus  nommez, & à leurs  femmes  i’v- 
fage  des  foyes,nous  deffendôs  néanmoins  aux 
officiers  de  noz  Bailliages,  & Senefchauffees , 
eiîâs  au  deflbuz  defdits  Bailiifs  & Senefchaux 
ceux  des  Prefidiaux,&  autres  iurifdi&ions  qui 
sot  au  defîous  d eux  aux  Mrcs, Particuliers  des 
eaues  8c  foreïts,&  leurs  Lieutenans,  noz  Lieute 
nans  de  la  Çonneflablie , Marechaucee  8c  Ad- 
mirante de  France, dont  les  appellations  rele- 
uees  efdi&s  fieges  des  tables  de  marbre  de  noz 
Parlemens,  aux  officiers  de  noz  ele&ions  & 
greniers  à fel  8c  autres  qui  font  au  deffouz  d eux 
audits  Maires:Confuis,  Efcheuins , & ofnciers 
défaites  villes,  & a leurfdites  femmes  de  por- 
ter dau  très  draps  de  foye  que  de  taffetas,  tou- 
te autre  eiloffe  de  foye  leurs  demeurant  pro- 
hibée mefmesl  vfagede  bas  de  foye,  i peine 
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de  trois  cens  Iiures  d amende  pour  la  premie- 

rf  fo!s;  & de  flx  ccns  üures  pour  la  fecode, ap- 
plicables comme  deflus.  : 

Permettons  néanmoins  aux  Aduocats  en 
nos  Cours  de  Pariemens  , &aux  Dodteurs  en 
Medecine  de  porter  de  foutanes  de  taffetas,  & 

ce  netî  <ïae  d’ailleurs  iis  ayent  qua- 
lité fufh  lance  luiuant  le  prefenc  Regleméc  qu’il 
leur  permette  de  porter  autres  eftoffes  & ha- 
bits  de  foye. 

Permettons  à tous  nofdits  fubie£h,habitans 
des  villes  & bourgs,  lvfage  des  foyes  & étof- 
fés de  foye,&  du  mefme  velous  plein  , & fatin 
plein  pour  les  coiffFures  des  femmes  & enfans 

pour  les  tuques, bonnets, courdons,doubleures 

dechapeaax,ceinture*,nuds!efguillcteî,iartié- 

res,eornettes,  collets  de  tous  habits , facs  à pa-  ! 
piers  , fourreaus  defpee , paremens  de  robbes 
longues, pendens  d’efpees, manchons,  mafques 
pi  caddies,  bourfes , bouttons , bouttonnieres, 
eoulrures,  arriéré  points, efchappes  , &paffe- 
mens  fur  les  efleron  des  manches  , & fur  les 
coupures  & bords  des  habits. 

N entendous  aufsi  deffendre  foye  fur  foye 
pour  les  harnois  & felles  des  cheuaux.dont  on 
pourra  vfer  cômecy  deuât,&  fans  néanmoins 
qu  on  y puiffe  mettre  aucune  broderie 

Pef- 
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Dépendons  pareillement  à tous  Seigneurs , 
Gentilf-hommes  & autres  de  quelque  qualité 
qu'ils  foyét  de  faire  portera  l’adueair  aucuues 
foyes  a leurs  pages , ou  laquais  que  nous  vou- 
lons ePrc  vePeus  d'ePoPes  de  laine  auec  va 
bord  de  paiement  ou  de  velous  fur  les  cou- 
pures, bords, & extreraitezXeuIemene  hormis 
les  nopres,  ceux  de  laRoyne  noPre  tref-che- 
re  efpoufe  & côpaigne,  ceux  de  nofdics  enfâs, 
de  nopredite  foeur  la  Royne  Marguerite  & 
defdits  Princes, Ducs  & officiers  de  noPre  Co^ 
ronne  qui  pourront  porter  plufieurs  bandes  de 
paffemens  ou  velous,  &toutcsfois  fans  aucune 
broderie, & ce  à peine  de  trois  cens  liures  d’a- 
mande pour  la  première  fois,&  de  fix  cens  lh 
ures  pour  la  féconde,  applicables  le  tiers  à no- 
Pre  profiPde  tiers  au  dénonciateur , 8c  Tautrc, 
tiers  aux  pauures, 

Deffédons  auffi  à toutes  fortes  déperfonnes, 
d’auoir  des  Pages, finon  aux  Seigneurs  8c  Gen- 
tilf-hommes  d’ancienne  maifon  8c  armes  f8t 
à leurs  femmes  8c  aux  Cardinaux , Archeuef- 
ques,  8c  Euefques , à peine  de  trois  cens  liurçs 
d’amende,  applicables  comme  deffus, 

Dépendons  à toutes  perfonnes  de  quelque; 
qualité  qu’ils  foy  et  fur  les  mefmes  peines  d’a- 
uoir  des  bouffes  de  velours,  excepte  à nofdics 

enfans 
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enfans,  a ladite  Royne  Marguerite  noftredi$e 
foeur,aux  Princes,  Ducs,  Pairs , & officiers  de 
nofixe  Courone 

J Deffendons  pareillement  aux  deffufdi&s 
d’auoir des  litières  couuertes  de  velours  ex- 
cepté à nofdits  en  fans  ,à  la  Royne  Marguerite 
noftredite  fœur,aux  Prince(Tes,&  Ducheflcs. 

Etconfidcrant  qu’il  y a beaucoup  de  per- 
fonnesqui  ont  des  habillemensdeffendus  par 
cefte  prefente  ordonnance,^:  qu’ils  nepeuent 
fi  promptement  en  faire  d’autres  , nous  leur 
auons  permis  & permettons  de  les  porter  en- 
cores  pour  trois  mois,pourueu  qu’il  n’y  ait  en 
tous  lefdids  habits  aucun  fil  d’or  ou  d’argent 
fin  ou  faux  , apres  lequel  temps  expire  , nous 
voulons  noftre  prefent  Reglement  eftre  in— 
uiokblement  obfetué.  \ 

Et  d'autant  que  la  facilite  de  prefter  de 
draps,efto£Fes , paffemens  8c  autres  ouurages 
defoyeadonnérvne  des  principales  occafiôs 
d'entrer  en  telle  fuperfluité  d’habits. deffendos 
d en  vendre  à faduenir  à crédit,  8c  enjoignons 
à tous  luges  defnier  toute  adiô  aux  marchâds 
quidefpuis  la  publication  de  cefdites  prefen- 
tes  vendront  aucunes  eftoffes  paflemens  8c  où- 
tirages  de*  foyé  autrement  qu’en  deniers  co- 
tans à quelque  per  fan  ne  que  ce  fait,  8c  au  cas 

que 


que  if  fdits  marchands,  leurs  faveurs,  ou  feruî- 
teurs  faceatcy  apres  quelque  vente  en  fraude 
de  celle  ordonance  defguifenù  les  cedulles  au 
obligations  faites  pour  vendre  de  marchâdife 
de  foye  ou  ouurage  de  foye  , les  auonsdezi 
prefent  calfees,&  icelles  déclarées  nulles , def- 
fendant  tref-exprefiement  à tous  iuges  rece- 
uçirlefdiûs  nfarchands  ou  leurs  cefsionnaires 
à en  faire  aucune  demande*&  pourfuitte. 

Deffendons  en  autre  à tous  Tailleurs,  Bro- 
deurs, Fourpointeurs,&  Chauffettiers , tant  de 
noftre  fuitt<%quç  demeurans  aux  villes  ou  ail- 
leurs de  faire  ou  faire  faire  aucuns  habillcmés 
ou  autres  chofes  cy  deflus  dcffendues,  fur  pei- 
ne ou  ils  feront  ;trouuez  contreuenir  à noftre 
prefente  ordonnance  d eftre  condemnez  en  la 
fornme  de  trois  cens  liures  d’amende  pour  la 
première  fois , & pour  la  fécondé  d'vne  autre 
amende  au  double,&ainiien  augmentant, 

Dauantage  deffendons  à toutes  perfonnes 
de  quelque  dtat,  condition  , & qualité  qu’ils 
foient  toutes  fortes  de  ieux,  exceffifs , & nom- 
mément faifons  defféces  de iouer à crédit  fur 
la  parole, ou  fur  billets, ou  marques, ou  fur  pro- 
meffes,ou  obligations,ou  fur  bagues. pierreries 
perles, ou  autres  biens  meubles  ou  immeubles, 
& mefnes  de  iouer  de  for  comptant  morioye 
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ou  non  monnaye,  à peine  de  deux  mil  kures 
d’amende,  applicable  le  tiers  à nousde  tiers  au 
dénonciateur,^  le  tiers  aux  poures.Tolierons 
feulement  les  icux  modérez  & fans  excez*eu 
efgard  à la  qualité  & fafulté  des  perfo-nnes  a- 
uec  de  la  monnoye  d’argent  fur  la  table, & non 
autrement, déclarant  nulles  toutes  debces  créés 
directement  ou  indirectement  à loccaiion  def- 
dits  ieux, voulons  que  Tordes  pierreries,  & au- 
tres biens  qui  auront  eâe  iouez  fors  la  mon- 
noye d’argent  foient  refticuez,  à celuy  qui  les 
aura  perdus  s’il  en  faiCt  demande  en  iulîice 
dâs  quinzaine  apres  la  perte, & au  cas  quid  foie 
négligent  de  ce  faire  dans  lediCt  temps,  decla- 
ronslesdiCteschofes  ainli  iouees , cônfifquees, 

afcauoir  le  tiers  à nous , Je  tiers  au  denoncia- 
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teur,  & le  tiers  aux  poures,fauf  & referué  neau- 
moins  les  ieus  qui  feront  faiCts  en  noftre  pre- 
fencedefquels  feront  réglez  ainft  que  bon  nous 
fcmblera. 

Si  donôs  en  mandemét  à noz  ar5ez  & féaux 
les  gens  tenâs  noiire  Cour  de  Parlement, Châ- 
bre  des  comptes,  A y des  8c  Finances  audit  Pays 
de  Prouence,  8c  a tous  autres  officiers  qu’il 
apartiendra,  que  naître  prefent  EdiCt  ils  facét 
lire, publier  3 8c  enrigefîrer  incontinant  8c  fans 
dihy 
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& bourgs  de  leur  reforc  à Ton  de  trôpe  & 
public, iceluy  gardent  & obferuent,facent  g 
der  & obferuer  inuiolablement  par  tous  noz 
fubieéh  en  puniffant  ceux  qui  s'y  trouveront 
contreuenans  de  quelque  eftat, qualité 8c  cô- 
dition  quils  fôyentdes  peines^&  amendes  cy 
deffus  déclarées, &aplicables  comme  di<3*  effr* 
fans  aucune  moderatiô  d’icelles  fur  peine  d en 
refpondre  en  leurs  noms , au  cas  que  ceftuy 
noftre  Ediâ-  ne  foit  gardé  de  poinâ:  en  poindb 
félon  fa  forme  & teneur, & fuiuant  noftre  vou- 
loir & intention.  Car  tel  eft  noftre  plaifîr , non 
obftant  tous  priôileges,chartres,  loix,  couftu- 
mes,ftatut$  8c  ordonnancés  qui  fe  pourroyenc 
trouuer  à ce  contraires,  aufquellesnous  auons 
defrogè  8c  defrogeos  par  ces  presétes.Etpour- 
ce  que  defdites  prefentes  on  pourra  auoir  af- 
faire en  plbfienrs  & diuers  lieux,  nous  voulons 
qu’au  vidimus  ou  imprefsion  d'icelles , fignez 
de  l’vn  de  noz  amez,&  féaux  Notaires  8c  Sec re 
tàires  foy  foit  adiouilee  comme  au  prefenc 
originalauquel  afin  que  ce  foitchofc  ferme  8c 
fhble  à toujours,  Nous  auons  fai&  mettre  & 
appofernoftreSçel , fauf  en  autres  ebofesno- 
ilre  droiâ,  8c  î’autruy  en  toutes 


Donné  a Paris  au  mois  d’Abuft , î’an 
de  grâce, mii  ûx  cens  nettf. 

A 

Et  de  noftre  régné  le  vingtvniefme. 

Signé  ME  N R Y. 

A cofté,  • V i s a. 

Et  plus  bas  par  le  Roy  Comte  de  Fro- 
uence. 

De  Lomé  nie. 

Sccilces  du  feei  de  ci?*e  verte , fur  lacs 
de  foye  verte  & rouge. 


Teneur  de  1 Arrefï  du  Parlement  de  Prouence 
donne  fur  la  vérification 

iA  Cour  ordonne  que j*.,  uesuures 

patentes  du  I{ oy , prejèntemet  leuesjera  mtr 
leues  fjp) publiées  prejant  & requérant  le  Pro- 
cureur general  du  Roy  , çÿ* jeton t etir'egtftrees  ez_ 
regiflres  et  icelle,  pour  ejlre gardées  ÿjèbferuees 


t 


extraits  audicî  Procureur  general  tpour  les 
uoyer  à cbâfu  des  Sieges  de  ce  paysjpoury  e 
seblablemet  leuesyubliees^enrègifireesbgardeesy 
& obferuees.Et  ne  antmoms  feront  leues  pu- 
bliées a fan  de  trmpe}  & crygithhc  par  tous  ï 


es 


lieux  & carrefours  de  cefe  " ville  d*  Aix^que  au- 
tres rviilesXy*  lieux  de  la  Provence ^afin  que  per  ~ 
forme  n en  pretende  ignorance * Emomt  a tous 
Lieutenants  de  Senefchal  5 Figuiers,  luges  Ro 
y aux , & autres  offulétsa  de  tenir  la  main  à 
l oh  féru  attend  iceluy  a du  er  tir  la  Cour  de 

leurs  diligences  ? à peine  de  ftfpent ton  d’œ- 
mande  arbitraire • Paicî  à.Aix  tnParlementl 
h hùidtiefhe  ûtlobre * rmlfix  cens  neuf. 

Signé  rE  S T>1  E N N E. 


Teneur  <fe  l'Arrcft  de  la  Cour  des  Comptes,  Ay- 
des,  & Finances  du  Roy  en  Prouencê. 

LEttes , publiées , (gr  enreg,(lrees  en  la  Cour 
des  Coptes, Âydesy<&  Finances  du  Roy  en 
Prmence , prefent  requérant  le  Procu- 
reur General  de  fa  Maiefé,  en  t ce  lie  pour 
eftre  gardées  fê)  obferuees  félon  leur  forme 

de  la  ïurtfdiClton 
contenues  fur 

609. 

BEAVMON  T 


